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CE SONT LA D'ANGENS 

TRUANDS ,DES CAIÏDS AYANT 

RÈGNÉ LONGTEMPS SUR , 
LA PÈGRE... 








ECOUTEZ MONSIEUR CeoLSON, Nous... 













PE vue, 

El Paye $g 10.00. 

2 RUBIS SUR L'ONGLE ! | | 

ST] J- MAÏiS PUISQUE 

RO / \ LE FATRON Vous 
ss. DIT QUE. 


FAIRE CUIRE UN.- 













SAMMY ! 
TAisS- TOi ! 







. UNE BERCEUSE? 
HiHi Hi ATTENDEZ DE 
LES AJOIR VUS AU 
S MOINS ! 


Four Ÿ$10000,3€ VEUX 

BIEN LEUR CHANTER UNE 
PERCEUSE CHAQUE SOIR LÀ 
POUR LES ENDORMIR!  _d 


nt 


cROVEZ- vous HAL Ÿ HÉ! PTIT! LAÏSSE TA 
ENTREZ LA' Nous / PÉTOIRE PANS LA 
ÿ SOMMESS 7 NOÎTURES ŒA PES 


MINCE !iLs SONT 
LOGES TANS LIN 
Ai FALACE, Os 


suivez-MO ,MESSEURS | PRE TT eq ES Ne iNFiQUiBRE TRÈS Devouée | 
à. POLLy! SN | ; “0 DOUZE HEURES! UN VRAI 
RECORD... POLLY ! 


Oui, POLLY : JE TENAIS 
VA VOUS PRÉERTER À 
VOTRE 


RS AVANT 
FAT. $ 


ECi\VOuUS EN SÉlGNEUR VOUS PROTÉÈGE nr À : TEMÆ ©: 
NE DANS SA GRANDE, 2. ” VOUS FASSES 
MiSÉRICORDE.ADieut = a 7, CONNAISSANCE 


AVE LES 
PENSIONNAIRES. 


NT, EUX SET APRES TRENEZ \ | ET MAINTENANT QUE LE _ VE Psroi\ venezti esT 


VOUS REMPL 


Voici LA CHAMBRE DE 3ACK WALLACE 
F5 ANS DANS LE MiLiEU ON L'APPELA 
| DYNAMITE JACK! 





ff MONSIEUR WALLACE, Où AVEZ 
| VOUS ENCORE TROUVÉ CET 


: EXFLOSIF ! 
OR, 
æ 


PROMET ! 


PITES-MOi .iLS SONT TOUS COMME EA, NN 


_ Vos PENSIONNAIRES 7 


CAiL FAUDRA LE . 
SAVADR TRÈS VITE Si 


ON VEUT RESTER BIEN / 


> FORTANT) 





PUISSANT, N'EST-CE 
PAS? Hi Hi Hi LL 2 4 \:] 


| 2 LE RE: RER à 
/rasrique Moi- Ki. T7 

/ MÊME ; MONSIEUR | 

LE DIRECTEUR! |A Res o 








HEUREUSEMENT, 
NON! IL EST LE SEUL 
À FABRIQUER TE 
_ LA DYNAMITE! 


VOULEZ-VOUS BIEN 
ÉESEZ # MONS EU 
HARRISON: HA. 
à c'EST Vous 
MONSIEUR LE 


DIRECTEUR! 


ENTREZ! 


[\ VOUS SéREz PRIVÉ 


DE TILLEUL TOUTE 


VOUS SEREZ PRIVE 
DE TABAC PENDANT 
TOUTE LA SOIRÉE! 









| ii, C'EST LA CHAMBRE PE CLAY 
HARLISON! 82 ANS ! ON LE SuR- 
NOMME LA RAFALE!NE RESTEZ 
PAS DEVANT LA PORTE, SUP! 






QUELLE 7 
NNE ZA MITRAILLETTE 
MTRAILLETTE! JE | | 
VOUS LA Fisque | À 
; res PE. 


A 


N& , 91 ANS ON L'APPELLE 
SOLE CHINOIS"! 









MZ Le - Quif LE | 
VIN = À KARATÉ] ) 


il 

!, 

fl 
A’ 

NL. 


“+ 
EX 


| 
FAI 
| M 
3 L A 
r : 
| | n 
| L 
| [Ca 
| 
! L 
F # La 
i 
a , 


” | F D; 2 
Fe) | F ot 


D; | LE PIRE AVEC Lui,C'EST DE Lui FAIRE 
LRU" ) chEtaaer | [RME PUALE LL LE rérerre 
IL , FOCl LES 1 FAI 

DE THE! ÎLES LME : Eee Eee 


LE MOINS Qu ON PuissE | er 
PIRE, C'EST QU'ir À GARDÉ/QUuELLES 
LA MAIN! 
= LINE HISTOURE ! | 
= En 


5 NOCCE - NS ; | NDERENVANTERAPEL,2E VOUS À 
HA! Voici GUS VANDERKINDEREN VAN MORRIEUR VANDERRINDERER ER PRET Vos 
DEKAPEL | SUR MNOMM SET ; TENUE DANS VC A 7" AMBRE ! vous SÉREZ 

82 PRIVE DE FRITES soir" 


=. 1.4 SE Es Er 
7 " # 


M TEE, À 
us Se 


Le 


N GRO 


GE Es 
“che LNE ME RESTE PLUS QU'A VOUS 
| — FR FENTE PAUL DUPONT, DIT 
“LE MARSEICLAIS", 98 ANS! 
C'EST LE PLUS CALME DE TOUS? 








| CreéLeuenr 5 SYMPATHIQ UE,LE 
NOUS RECEVOIR AINSI, BISCLITE, 
GOUTTE | L'EST GENTIL ÇA! - 


T PUIS Lui AU 
Ms ie N'A PAS, 
AROTTE! ( 


ET VOILA! MAINTENANT VOUS CONNAISSEZ TOUT LE 
[MONDE ! JE RAI DE RETOUR DANS UN JOUR eu DEUX! 
D'ici - LA‘, ŒOUVREZ L'ŒiL ET IF BON! | | 





E DEMANDE COMMENT 
vous ALLEZ: 


EME TT 
sue LA FEU y 













Vi 
D 





AH QUI Te EST / BAH! € ÉTAIT LE ROi 
Guo DES PIEKPFOCRETS 
CHINEIL 6 LL ÉTAIT PEUS 


F a VOYONS d TRE Y A Nos | 
a) UiLLES ,TA NTRE ME 

| BRÉTELLES, LES SÉRE fR k D nc 
VOUS SEREZ au 


RILÉ DE VOTRE 
Pipe Œ AL 


EN CE Qui CONCERNE LES HORMRES, 
TOUT SE TROUVE INPiQué DA CE 

LIVRE ! AH ! ENCORE UNE CHO 

ÉVITEZ Gu js NE NE SE RET 


ÉNCEMBLE TES 
SUR CE, AU  RÉUDIR, MÉSSIÈURS ” 
ENTÈT ! : 








VOYONS .. QUELLE HEURE EST-ILT 
MMM...ÆINQ HEURE. PROMENER 
MONSIEUR HARRISON 

DiX MINUTES 

AU ZARDIN ! 


D STMAINTENANT 
QU'EST-. CE QU'ON 
LC FAT, PATRON ? 


; 


Le 
Qu'y-A-Til 
D'INSCRIT DANS À 
CE POUQUN, 
PTT ! 


_ = 


HE!HO!L LA RAFALE" C'EST 
L'HEURE TE TA PROMENADE? 
JE VAIS RENTRER! TIRE 








\ic EN FAUT BIEN 


Qui FMA7) QUE L'UN PE Nous 


RESTE POUR 

SURVELLER LES 
AUTRES! ALLEZ, 

OUSTE, Au BOuLOT ? 





ON M'A PiQuUÉ MA 
SLLFATEUSE ! 





C'EST PAR où, | 





HélSOYEZ 


7 TROP VÎTE, GAMIN! | : 
\'POLI HEIN! 


JE DÉTESTE LA 
= VITESSE ! 


















LE JARDIN / 











NP Z NE FAITES Pas | 
(HBÉCILE ? PENNEZ-MDi 
CE TRAILLETTE, 


| HEIN 
Ci 
IC 


QUE S'EST-IL 3 


j PASSÉ QUE 7€ VIENS D'ÈTRE [T AS L'AR PRÔLEMENT 
PASSE Prin? | | Vic tas ; 
| BURN v 


EST 
(ME D'LIN ATTENTAT À LA PDYNAMNITE ET | À FAIRE TA 
JE RETROULVE CE VIEUX FAU MUNi 1e | GER 
FMRALLETTE T RE À ceci, Parrot 
= , iL | , ET A NE 3 Le 
HOTHÉHE... N \ [I EE" — Ted] || vous ÊTES UNE 
JE NE L'AAS M ER | _ ù DRE I MERE Pour ne | 








3 EN ANNE, BIEN UNE TANTÔT, MAIS 3€ 
L A1. QUE! MAIS Si Vous y 
TENEZ, 5€ 1 PEUX VOUS EN RARE UNE. 















| UNE €A UCHE DE 
DYNAUITE? FAIS 445 LE 
MALIN ; L'ATEUL ,Si TU VEUX 
VIVRE CENTENAi RE... 











ET HOP! TERMINÉ! IL VOUS RESTE UNE TABLE, 
UN LIT ET UNE CHAÏSE! JE VOUS TÉFE 
à PRÉSENT DE FABRIQUER LE MOINDRE 
GRAMME D' ?'EXPLOSIF / | 






LE 


MON...MON M 
VAS ME‘ 


IL1ER Tér," LE CHINOIS", 
VER <'! 





Toi, ESPÈCE DE JAUNE D CE UE S EST IL 
en ETE TONNE DEUX SECONDES ‘| AGE PATRON 
| ie Li FOUR REGAGNER TA CHAMBLE! ) 
_ TON MOBLIERTLOMME 43 
C'EST LEGLET ABLE... 
ce Hi Hi Hi! | 





TOI,NE TE MÈLE PAS DE ÇAI | | 5e Suis Assez 
FiLE AU SARPIN SUR- GRAND POUR ME 
RAFALE !( HN PÉBOUI LLER 


D'AULAIS MA 
| lONNAMITE # 


TT CA, CEST 
L ÉTIN CELLE 





is , P'TIT! FiNi LA cs] ENTENC-iL PAR" CHANGER 
UR ! EN SE É MÉTHODE", CE GROSSIER 
2 MERLET 
( SAUDEZ Éayrôr Par 
À FALLAIT Va 
NL ÊNE RVER! 


CE SONT TOUJOURS CES INNOCENTS qui 
PATENT POUR LES CORFABLEST 


4 QUE 
M CULOT, JE vo ous 
M DURE! ALLEZ HOP! 


AU Fe DO! 


VA CHERCHER LE BOUQUIN ET — z VOYONS, VOYONS ! CiNe HEURES, 
Dis-MOi CE Qu'il Y A AU L. 4 TEE PROMENLA DÉ DE MONSIEUR 
PROGRAMME , MAINTENANT À d pa M | = | HARRISSON... 
sas En | | PAGAÉE: C'EST 7)}4u 
FAIT : ENSUITE , 
EN RES 

| Ne AIN DE | 

HA M. VND RKINDEREN- } 


LE BELGE"! CCCUPE TO \ TER PT F [HET DEBeur. LA-DEDANS! 
_ PE LUi ,P'NT! 3€ ME RE Le. “0 DR | L C'EST L' HEURE DE FAÏIRE 
c CHARGE DES AUTRES. FE LR — | TREMPETTE! | 

FL " Fe. ... r re 


SA 138 





Tu 50RTIR UN MOMENT, QUE PESTE p F | Puonree ENCORE LE BouT DE 
—— 3e M'APPRÈTE LARG GS | |IAUA! % TON NEZ !'PYNAMITE ‘, ET 3 °Y 
, EKiMAiS | | Deals | | LOGE UN CHARGEUR 
| &GROUiLLE-TE, | | AL (LAS | | : | COMPLET 
“HENT JT] ee | n 


COMME SUR DES ROULETTES 
vil EST PRET 


M 
ŒiL PTIT! € ‘EST £ ie | 
| FÉOP PEAU FOUR ÊTRE 4 QUE‘JE DisAis!_A 


TT AUS TASER à J CuvRE QUAND MÊME 7 Ÿ © & fou BsT-LE 


[ rour À L'AIR 
_ CALME... 


7 FAUT PAS TE GÉNER NOUS AUTRES! 
|  T'HABITUPE, JE PRE JE MA 
: Æ HEIN! ET D'ABORO 





QUE FAT-ON, ON RECONOUIT MoNsieur] [ÎfNous si: AlLez, Si JE ÊTRE. PLEN DE PETITS 
| FATRONZ 4 DANS SA CHAMBRE! 3 Ac | | QUSTE: EN BÊTES PLEIN MON 


, DEUX MOTS À PIRE A , FE Fr - CORPS, €E SERA 
LIN SAGOLUIN : | = er | | Val. TON FAUTE., 


| POUCLE-LE, SAMMY!ON VA FAIRE UNE T'EN FAE PAS, P'TIT, QUAND | fRArreLez- vous, PATRON! jousours 
| PETITE VISITE À CE Eux Fou ON Lui AURA CAUSÉ,IL SERA SE MÉREZ QUENE ON FASSE , 
DE "DYNAMITE"! AUSSI POUX QUE … | IPEVANT LA PORTE DE “ LA RAFALE". 





VA COMMENCER 
FAR LUi! 





V QUELLE 
MiTRAILLETTE? L 





E = 
L 
l 
ET L 
L 
Li 


CR 


6 


IL 





VIENS, SAMMY! A° 


D 


L, Fe e, EE 4 | We 4 
be an 
7 Or | 1 


EL TA ue: 

és 
7 ) L. 
# | DS 


PU NON, PATRON! > | [| EN VoiLA Deux Qui Nous LAÏSSERONT 
CRAN EST LA PAiX UN BON BOUT DE TEMPS! 
NN # , ee 


AU 7 
À SECOLUUURS!) 








[NONTEN ATTENDANT IL FAUT CONTINUER | 
LE PROGRAMME. LA" | 
SUITE. | 





JE... JE. 
vous Suis, 
PATRON: 





BONJOU'L, HONOLABLE EÉTLAN&ER! 
QUE ME VAUT L' HONNEUL TE 


VOTLE VISITE ? 


Lo \ 
à AS 


JE SENS QUE DES 
ZA MA ÊTRE Æ 


"CEST L'HEURE DE 
PREND TA PiLULE 





36 VOÏS QUE TU N'AS | f HÉ*THooO! | l'acors7ruy Nnooon! ) 7” CHINDIS, TU. 
FAS COMPRIS, CHNOS" TE JE ME LENDS! L'OUVRES ou _COMMENCES À 
LEVE LES BRAS ET M JTEME LENDS! TL L OUVRE | M'ÉNERVERIJTE COMPTE 


JUSQU'À TROIS ! 
UN. 





















ON N'AURAIT JAMAIS DO LE | L'EST QUOI AU 24 DÉS lSAMMV SA. SA. 
QUITTER, DES VEUX, P'TIT! / ||| |'IUSTE, CES RARE ENTS: , HEC (Nr FÊTE. 
JAMAiS a PILULES? | 26.IÉ NE ME tas 
| _. LA VACHE! Ac à 

IL NOUS EAIT | 
AVALER LE RESTE | 
DU FLACON... 





AMINS A LA PORTE! NOUS POURRONS / IN RENDRE MA MIT ALLETTE, | 
LOLER NOS COMPTES ENSUTE, # & OÙ TE VAS ME CUP, 
EN FAMILLE! Ra LEA ON | 
| & - || S'ETRE DE | { 
Ca, | LA BELLE, 
. CO CN IMR., TRAVAL!/ | r. 


51 


JE PROPOSE CU'ON AILLE DORMR ) Pis DONC! MARSEiLLAis' 
AU LEVER UR! | 


Su, 


MARSEILLAIS" 
VAS RENDRE VW 


A PE CHIEN, ENCORE! AN 









PTIT! MON QUAND 


\\ SAMMY ‘ie FAUT ÿ RETOURNER! 
ds NE LS RISQUENT DE 

+ - > A 4x à di 7 3 ENTRE- TUE .. ; 

| EN, QU'ILS 
se TUENT 







DCET, JE AIS 





COMUERT ALLEZ JE 
VOUS FAIRE, LL 4 | BIEN UNE FEN 
OUVERTE | 


L PATRON 


[LA RAFALE* EST Fou DE P'EAT PAS DE L'ESPRIT, PTIT | ' Ai REPÉRÉ UNE LS VEULENT 
NÊTRE OUVERTE AN T'ES PAS COMIQUE DUT our 'OÙ | CABINE À DEUX FAS L AGARRE 
FAR UN TEMPS PAREIL | \NQ 4 A-T-il UN TÉLÉPHONE 7 De 5 ALI RON 


TE RAPPLIQUEZ À TOUTE. 
VITESSE ! eN ous ATTEND ! 





ENFN LE JOUR SE LÈVE. À° L'INTÉRIELR DE HOME SE FRÉPARE 


TOUT LE MONDE | PARÉ,CHNOIS! ON 
. EST FLEÉT ? | PEUT COMMENCER!, 


CN TERRIAE PRANLE 





| OK.FoUurR Mal | 








| ATTENTION, TE VAIS 
| DONNER LE SiG&NAL : 
QUE LE MEÏILLEUL 
GAGNE ! 


L_ iL VA 
FALLER LES 
REPOUSSER! Ze 












pRafeR ds que 
JE MATTAQUE ÀA°DES 
R VIEiLLARDS! 





] 










#),  É Fi é Ur SE : . à ATTENDS 
L eee de Feu 44 E7 ; DE LES AVOIR VUS, 
APE Ne VAR 30€! TU N'AURAS 


PLUS DE REMONDS! JE 












Ne as 


DUS AVEZ 10 SECONDE 
NPRE! APR ER a 





AIT MAUVAISE EST BON! ALLONS -Y, L TARS 
CONS GENC ; "CÔTÉ or FRET 
INT | | 


HE ! AMMy ! REGARDE IUNE 
FENÈTR RE OUVERTE: COUVRE- MOI, 
JE VAS PÉNÉTRER À L INTER) EUR 
ET LES PRENDRE À REVERS. 4 


ee 
ee 


N 


(FT 


FT 
Pi #4 
L 
4 
ñè 
D 
| 


C ÉTAIT UN CHINOIS, ÉNORMES, 
AVEC DES MAINS { F'TITICOMMENT., 
| NORMES T me T'AS PEVINÉ 7 # 





LA MÈCHE DOT ÊTRE JE VERRA 1 
HUMIDE! JÉTTE-LA PLUS TARD,HEPS |! | 
DPDONE IMBÉCILE ! D”. | | 
















ET Mori TONE l UÉ 7 TIENS? 


JE HÉ HET iL ÿY À AU MOINS (ENS? 
4 NE MAUVAISE 1° | 


VINGT-DEUX ANS QUE 2€ 
NE ME SUIS FLUS AMUSÉ 
COMME ÇA 








QUE SE _ 
FASSE CHEZ 
TOi ENCORE ? 











seau 
CET | 
: eut se | 


_ . 
| 

Li Dors he 
a l af à 









| HOI HE! 
ATTENTION!!! 








K AUSECOURRRS ! V4 7 ï | LL 7 


















— 





il ES 
= pi — 5 
ms", 
_ r Se ' 






















HO D" CEE 
Sr: mi a. = Ce 2 — f( ul <= F7 F 7 = 
à. she. Caen EE ST) Re 
+ à ea Le Se  S hs Es | AN F 


É : > # ; 4 | 


LA CHANCE EST AVEC FN FAUDRA BREVETER TON MACHIN, | [[ vous n'avez ras er? j 
NOUS! ALLONS -5 LES PÉPÉ! SANS ARBRE SUR LA HONTE # A VOTRE AR FE au 
| ROUTE, SA DOIiT MARCHER Du ÂGE ! | à LAS 
| MONNERRE, CE TRUE-LA. | D TT VA 

















l LÂCHEZ PAS,LES. 
| ARS! iL FINIRA DI'EN 
PAR SE CALMER: 


1.  F | | | Fr dE TLES! Eu EST-CE qu'il 

É ES PO ESSUS GEST NOT E JC LÂCHES! PEUT GESTICULER, 

SEULE CoRee P'EN VENIR + Zz- | LEE sn 
A BOUT ! 













UÉ BEN! SAN ATAS ) er Le lu DORT 
BTE SANS MAL! MARSEILLAISZ À TOUTOURS” 























[EN VA LES BoucLER TANS LEURS TARD, P'TiT! AS JE CRAQUE RAI | l | 
SPRL COMMENCER. ON MiSSiON A TERMINER? AVANT, PATRON! | en dv 
| CUTERA ENSUITE! _.__—— mg MES NERFS CRIENT, MONDE ! 


AU SECOURS! 


JE CRAINS FORT QU'IL NE REUSSISSE PAS MIEUX QUE 

NOUS | ON À TOUT ESSAVÉ SAUF FAIRE APPEL À 

L'AVIATION.. CE NÉ SONT PLUS DES ViEILLARDS €E 
| SONT DES PHÉNOMENES TE LA NATURE : 










… QUE ! 7 COMMENT Ÿ 
Vous 7 DÉTA ; 






| J'AI TROUVE CE …. 
qu'ir ME FALLAIT MONSEUR 
ATTAWAY ! 9E DISFOSE 
_ ENFIN D'UN FERSONNEL | 
QUALIRE. 












ALLONS DONC ! PENPANT LIN LON& MOMENT 23 


& L'Ai VENEZ MESSIEURS, NOUS. ) 30SE ESPÉRER QUE 
eu AUSSI, MAS À PRÉSENT. MÉS PEMoiseLces, Vous | |ALLONS VOUS RECONDURE / Vous NOUS SUIVREZ BIEN 
Pouvez PRENDRE VOTRE SERVICE ! | À FA vo 


S CHAMBRES. GENTIMENT,  SIiNON 
frire ÿ : | - 7. us SPL re 7 TK 
4% d\ = À N | | | Ur bd 1 | R a ' . | : | [ M = RES Fr 
A A =) - er | < | | D 2 LA 4— | LT 


TTENDÉZ-MOi! ) lÜ BEN, € STUPÉF ANT 
7 Monsieurt y ATTENDEZ-MOi ALORE N'EST-CE PAS 
VOYONS! ON À Dir) | 


El 


h N'EN SILENCE |" 


°# (| ; ps 
Le Cr 
LL 
‘ * 
4 Wal 4" ; 
! Le | | d Ma 
L mi 
ie , 
F 


je. a —— Fr 


Ass ME 
AN CRECEE. 
Lt “ 


= 


MONS EU ATCAWAY. 
VOIR PE AA Î/ iLNE N°us 
VOUS LES AVEZ / QEsTE PLUS 
DiEN MÉRITÉS! REA NOUS 

i 7" RETIRER'SALUT! 





DITES DONE, VOUS AUTRES! 7 Ai DiTi ON Y VA "I AU î | LE MARSEiLLAIS | | 
| ———— | | | TE : - QU'EST-CE QU'il NOUS 
mc PA _ VEUT ,€ELui- LAS 


TON ARRIVE 
FATRON ! 


ra] ] EUH.. 

ar La T7 et | 

VAS MANQUER DE | | DO UE JE HE 
_ FALIVE 1 F 













VOUS ALLEZ DÉPCÆR VOS FLEURS BIEN GENTIMENT 

SUR LE LT Puis Nous PARTIRONS BIEN CENTIMENT 

SANS FAIRE LE BRUIT ! NOUS REVIENDRONS VOIR 
MONSIEUR ATT AMEY SAND IL SERA MOINS 





BEALCEOLF FCUS TARD... 


… VOYONS, RAPPELEZ-VEUS, FATRON, ON 
ROULAIT TRÈS VITE SUR LA GRAND-ROUTE, 
C'EST ALORS QUE VOUS AVEZ TA: 

"ON VA ENFIN FOUVCIR SE PAYER TES 














VACANCES, LES ARS [DIS Vous AVEZ as au NE ss MONSIEUC. 
fr , ' à F : (il {” 1 

RE LE | IC! FR BE FAIRE POUR FE 

PIQUÉ LE FRic.iL FAUT RETOURNER \ RETENIR, JACK : 






as T'ÉTAIS COMME & 

LA-BAS ‘: Vous AVEZ OUVERT LA FOUT 

PORTIÈRE ET FUiS SAUTE... | 
| 


me = 2 .— nn 
Der ei re Er es LP 
F # Cul 1, L. 
i. tr de En Le Ca #, Ér mi. 





; 
LL 

LL 

ju ae ut 
LS. 
D = 


" 
CRE D te ET à rs 
|. Fate F e 
ire IR L 
Li Fk 


TE Dr 


= + 
ne nr. 
= 

FT 


ar 


2 fa LT LR 
La 


PT RER 
ne Mes 
Ht 2 L di dE Le re 7 a LE ETS + ; 


 RALENTIS, 
PTIT! 1 CRois 
\ DEN QU ON EST 
; ARRIVÉS 1 À 


EN ATTENDANT ,5'ic VEUT VRAIMENT Qu ON 
TRAMAILLE FOUR LUI iL FAUDRA D'ABORD 
QU'il ALLONGE L'OSEILLE | TRAVAILLE FAS 

—_ POUR RIEN, MO 
| vous | 
DEUVRE PAL ANERD M QUE) 
| 1LAN LE! 
VOUS L'AVEZ DÉIA TIT, À 
FATRON ! 


MOI, C'EST JACK ATTAMAYV Qui 1# Moi # 1 | MAS. VOTRE cour DE 
LUI, € EST SAMMY TAY! | JEN A BESAN | TÉLÉPHONE... CE MATIN ? 
ALORS iL FARAÎT QUE /\ DE PE — 
VOUS AVEZ PESOIN 4 il — 
DENOUS 7 à 


. cE 
MATIN, SE PORMAS | 
MONSIEUR! 7€. 
NALE NUITS 
VOUS ÉTONN 
PEUT ÊTRE ?° 





| | ME J 
} £ [] | 1" | = 
EM | ES NRA 

| ni | [ | En ANT 4 


MINCE.TE VW 





I 
PU TOUT, BOLEY! EE 


CAS TDUTOUT ! 





LL | | i JE CROIS BIEN QUE TU TRAVAILLES LA 
LES Poire De Pense De ae ee ) Nuit, PUISQUE MOi JE TRAVAILLE 
DE AROSEILLE Si CES DEUXx- | LE JOUR! GATE DONNE TOUTES | 
LA' N'ONT TAS LA MÊUE TES CHANCES DE PÉNÉTRER ANS 
MÈRE"! MON LABORATARE ET D'Y 
re VOLER LES FLANS | 
ef RAIDE, DE MON INVENTION! 
CELLE-LA' 1, 


on 


LE |” 
Li] - 
RL 
Ca 





| ALORS C'EST MOI Oui, MONSIEUR! POOLEY , RETIRE NON 1 


| C'EST FOU CE QUE LES GENS 
QUI VOLE LES . ET 3 AJOUTE CE QUE TU VIENS À Au CoNTCAE! PEUVENT $€ TROMPER" MA MÈRE 
PLANS DE TA BÊTE | Que vous Êres DE TIRE ! [3 PERSISTES 3 

INVENTION! |, Li VOLEUR! UN + | 
D __c, SALE VOLEURS 


20 JE COMMENCE À 
Pen, AVOIR TE SERIEUX 
TOUTES 








he 
PITié l AU 
… AFS 


DE PLUS,5E T'AVERTIS QUE Si TU METS ENCORE 
UNE PATTE DANS MON LABORATOIRE ,FAF ! TU 
| Es PEÉCENTU! 


_— 


(| 


| er pl 
Len") “in 
S Fr En CF 4 


: = K Le ME 


TU NE crois PAS qU'ic EST ES | D Aucons! Atos d Vous RSQUEZ DE | 
Us © 1 RVENI ; Ps 11 IL A E, : VOUS PLESSER ! À VOTRE 
LEE NEPENE:. à L'ENCRE ÂGE! VOyoNs! 


An | a fi 
£ sal # 
Le Es E 
EN] A F r F 
= = pa É 
se À CP al ä 
F # F. Fr # | 
C = FE TE FAN. F 
" j É-i Fr = a UF 
F Fr Dar mr ar F 
P aa à < é: 
: 4 Dr: d 
: RTE 
Fr "x à e 
F } Fe É rJ "” À Fe 
A ie dérrs 
LL’ DE de pa 2 E- 
+, Er FI 
+ » r 
; : - = 
sn} L- = É. 
Ê f ge 
y a", 
L : mi À 
r Î 
G 
5 T. a A ES à — 
k = 













LE 3CUR OÙ SACRATE SERA AU 
POINT 11 TE RÉDUIRA EN METTES ! | 
HA HA HA HA ! HÉ | 
#7 : F | 0 


mn 2 EUGI0E LE 
DA LAISSERA FAIRE, 
NN, 757 7577 : 













PT MAS TAPEZ DESSUS! 





CH|VOUS LA FERME. HEIN VOUS 

ALLEZ NOUS EXPLIQUER À 

QUE RIME CETTE STUPIDE 
LOMÉDIE II 


DES BRIGANDS ONT DÉJA VOULU 
FAIRE MAIN BASSE SUR NOTRE 
INVENTION! Qui I JE N ENSAiS 
RIEN! TOUT CE QUE JE PEUX vous 
DIRE, C'EST QUE BOULEY À ELU LA 
LANGUE TROP LONGUE ET QU'ON 
EST AU COURANT DE NOS , 
TRAVAUX À DES KiLOMÈTRES À 
4 LA RONDE ! 


| Mais &i MARÉHE BIEN, FLUS TARD,iL ME 
RAPERNRTERA DES 
MILLIONS ? 


DÉSOLE , MON GARS 

LA MASON NE TRAVALLE 
PAS À CRÉDIT! VIENS, /, 
PTITION MET LES : # 


MT Hourou Lou We 
he HOULOU LOU 


[UNE COMÉDIE IP UN DRAME Oui! 


DMEUE mous Norte 
F { 1S NOTE 
Né: S SANCE ! 


JE Vous DEMANDE DE ME 
PROT ÉGER FÉE RE CES 


[ peur Mourie 
BD | AVEC SON 1 


NOUS TRAUA LLONS, CHACUN 
CONSTRUCTION D'UN ROBAT. 
LE MEN C'EST EU&IDE, LE 


[SIEN, SOCRATE ! EN PRINCIPE, 
ONT PFRÉTS À ! 


ILS SER 


FONCTIONNER ‘D'UN Le 


MOMENT A L'AUTRE. 


| 
Æ "1 | "ef 
= F 4 Fr af 4 | 
. ” ch r ” CI [ j | 
d— =. A | #0) ; è 
= - . = C) Êl 
me à : # à 
Re Fa : r \ 
= Ce Le | 
z 2 FA jf 


EuH! Au l EUH, T'AiN 
| Mis TOUTE MA | 
FORTUNE DANS LA 


UN INSTANT: 
MESSIEURS! 





ÉCOUTEZ-Mo DONS, ESPÈCE DE VIEUX CINSLÉ, Si 
VOUS £OMPFTEZ SUR CES GARS-LA FOUR VOUS 
PROTÈGER., AUTANT DÉTA PRÉPARER LE 
CERCUEIL Qui CONTIENPRA VOTRE FETIT CORPS 
| - , TPUT RABOUErRI | 





MAREOI? QU'EST-CE QUE TU VIENS FAIRE 

__ Ici, ESPÈCE DE VIEILLE FRIPOUILLE 77 
3 TES. 4 
TES GARDES | 












LOU | > AURAI TOUT SEUL , DITES 7 DITES? VOS INVENTIONS,CE SONT BIEN CES 
ER LP EE | dis L | — | LANAILLES ! SANS COMPTER QUE Si 
MARCO EST ici, SA BANTE N EST 
PAS LON! C'EST BON ! 
JE RESTE I 


TRÉS BIEN! NOUS NOUS RETIRONS DANS f LA HAINE TE 
NOS QUARTIERS! LE PREMER Qui Y REND ENCORE 
MONTRERA LE BOUT PE SON NEZ _ NX 
DEVRA TROUVER UN AUTRE SUFPORT 

FOUR Y POSER SES LUNETTES! 


ÊÙ 4€ TROUVE L'ATELIER | 
DE Pociey !? 





VOIE EUGIDE ! Four L'INSTANT, IL PUISE SON ENERGIE 
| PE LA PILE Qui SE TROUVE DERRIÈRE LUI CELLE -Ci 
UNE FOIS VIDE, MON ROBOT ‘Vi vVRA !" | 









Tu crois ST BEN. 
GA P'TIT P J—— <<". LE DIT PO | 


BIEN SÜR! iL M'A BIEN VOLÉ LES 
PLANS PU CERVEAU ÉLECTRONIQUE! 
ISTOLET ? 





VOUS AVEZ UN P 





AUCUNE COMMANDE EXTÉRIEURE..| | AUCUNE IMPORTANCE: VOyEZz 
QURVE 2 PORLSEA tour | | AIRE CR PRNES Lier. 
i g* : QUE , fil rene —— 
L PPT ir | |Pieos À LA rére: SouPLES ET 
L'IMPORTANT SERAÎT um |S2LIPES COMME TOUT! © EST POOLEY 
DE SAVOIR COMMENT 1 QUI À TRUE LE SECRET TASE 
| CX* SE DÉBROUILLER A 


x Ge 


DE) :_, PT 
or J — se el 
À … ASE ANA 
As Pas UNE SEULE TRACE! 


Si L FAUDRAIT UN OBUS 
MBrouR TRAVERSER ÇA! 


MÊME PAS! 
CE MÉTAL RÉSISTE 
A TOUT ! 


(REGARDEZ, LES CELLULES DE Son CERVEAU 
IL EST À TOUT COPIE SUR Moi | [ONT DÉTA COMMENCÉ À FONCTIONNER. | “4 
PAREIL cd ET MOi Sur Lui!MAis'| lEÉCOUTEZ GE QU'ELLES ENREGISTRENT.. 7 
..-TIJE VAIS VOUS CONFIER, | | = E 
pe, LHoSESTÈT qu ee, k | 4 | aa 
ViU EUG: DÉTKRUi = Por: 
| - | DéTeuRe 
APRRAATES | Feu SOCRATE ! 


ET SORATE!T | AARAL, PuUisqui it 


: DÉTRUIRE 
ff SOCRÂTE 


- à Ë VI 
"1 Fa 





DEÉTRUIRE EUGIDE.. 
JE. DIS. DÉTRUIRE 
ELUGDE … Fo 


QUAÏP MAIS _ EN ATTENDANT, POUR 

ÉVITER LES IMPREUUS ON VA 

LE METTRE EN Lieu SÛR, TON 
— SOCRATE | 


_ QUE = 
VÊLILE Z-MV0LS 
DIRE? 








L'EST PAS BEÉTE LA!SI 3€ CROMPRENPS BIEN 
QUAND SOCRATE RENCONTRERA EŒEUGIDE,iL EN 

Ç RA DE LA LiMAILLE DE FR 
F _. EXACT! ET , CT 
JE SERA LE x 














ON VA LE TRANSPORTER AILLEURS,TON 
ROBOT, PARCE QUE PLUS TARD CE N EST 
PAS FOUR TA QU'IL TRAVAILLERA, MAIS 

POUR Nous 









| JAMAÏs D | 
JANAÏS, VOUS \ 
M'ENTENDEZ ! 


OK! 3”"APPELLE LES AUTRES!IL FAUT DÉMÉNAG . ON L'EMBARQUE AVEC NOUS, \ T'AS PEUT- ÊTRE 


AU DPUUS Vi T QUE LES AUTRES NE Le AU CAS OÙ QUELQUE CHOS 
TOUT LA AL POSE A Bt DE QUE UE CHOSE! __ ANNE NE = et AE, RONP EC og Fe ce 


LS TCONE, 

MARCO, qu EST CE Y 

| RU'ON FAIT DE | 
ù Lui 2 


ON STOUFFE, 1Ci! 
JS VAIS PRENDRE 
L'AIR ,FATRONI! 








oSE' | MARCO! 
VEC- SON MASTODONTE!, 





DIABLE, ON DIRAIT Qu'il YA FAS 
MAL PE REMUE-MÉNAGE CHEZ 
” L'AUTRE DIN&GLIE..MAïS. MAIS? 


EHIPATRON! 
VENEZ VOIR! 
TS , 

























SAPERLOTIE) 574 nn RS EDR r7Z 
MAIS iLS EMMÈNENT LÉ NS D pa | L'PU MONDE! Se L © 


É 
m 


PE 
PASSE -Moi 
MA MITRALULLETTE ! 


Qu' EST 


RAÂLE AS, P TITION 
L AURA,NOTRE 
REVANCHE ! 


<a Dept | À. 
I L'AS MALINS.S 
J'vous, ] 





r 
f PASSE-MA LÉ LOLANT, 
RPÉEO., ON VA LEUR 
RÉALER LEUR COMPTE 
AVANT DE TFARTI Re 





NON! ON 
ASSEZ RTL 
CE TEMPS COMME 

A! 








CHILES \VACHES! IL S'EN A" L'AUTO, F'TIT! 

ET FALLU UN QUART FALIT PAS GUiLS y 

DE FL DE CUISSE DE 4 NOUS ÉCHAPPFENTS 
PALUILETS : E 


EH 77 MAIS iLS Nous | TANT Mieux DÉPASSE-LES, 
FPOLURSUIVENT I ON VA POUVOIR. | En, MY ET ÉoLE-, c 
: REMETTRE AI OP, Ti DEVANT. L'esr Risoué | 
_ AD. ER RIT 
QU'ILS N'ATTENDENT 
» QUE £gA! 





 — 


(l L— 
LU 7 


FE FE Cl Eh = 


É FRE 


JE VAIS TE JURER QUELQUE CHOSE, P'TIT! 


Si UN JOUR JE LES RETROUVE SUR MON CHEMIN d 


: JE LES TRANSFORME EN 
MOi AUSSI, _ FASSOQRE! 
PATRON ! 

MOI AUSSi! 


Si BOCLEY NE ME LA 
PAS VOLE,JE TOIS ENCRE) 
EN AVOIR UN ROULEAU 

DANS L'ARMOIRE ! 


QUALF | NE 


EI FE 
SE VOIT FAS, 
HN À 


VOUS AVEZ Tu 
L À RADRAP!: 
LS VOUS ONT 


PAUVRE BOOoLE y l'TANS 
QUELLE GALÈRE 5 EST-iL 
ENCCRE EMBARQUE {AH, 


VoiLA À 





ELIGIDE | MON 
PETITIMON 
TOUT FETITI 


EUH... QU' EST CE QUON 
FAIT, PATRON! 


77 BugRE! a 
(EX Pers ni 


= — 
pe _ 


Cr “il FRE és 
ÉS CE CINGLE 
cd 4 A RÉUSSI À \ 
CONSTUIRE UN | 
ROBOT 
PARRICIDEL £ 
E— D 
Pr 


PR — 
TE 


P EH! ON DIRAIT QU'il VA Æ LAISSER TÜUMBER SON gisir DIE — 
SINTÉRESSER À NOUS M vieux PAPA LOUVE ÇA! JE —— 
| À PRÉSENT! | J'vous TURE!Y À S) 
| à. PLUS DE FAMILLE A 


_ Cd 


aux — =" A4 L 7 
LT CCR ET 
ER RRRRRRRE——= 

F +, _—— " mn CRE É 


ns Tr 





ATTENTION TIRE, SAMMWY] MOI, TE VEUX GiEN, =W©) / 353; Vous VOVEz 7 LL NOUS À MARCHE 


NE LE LAISSE PAS MAIS RAPPELEZ - VOUS! ne | BIEN Al DESSUSITU TE RENDS 
S AFPRÔOCHERS IL EST INSENSBLE AUX x ET COMPTE 1iL NOUS A 
_. À ALLE 


ALES < # 24 = y 152 CR _ MARCHÉ DESSUS! 


1 Ai BEN L'IUPRESS: ON. 
QUE CES DEUX VMPEÉCILES 


Er 


rm Er À | 

. mn = 

= ES fé T7 + | 

FO nt ra 4 

On ONE LS JE ue 

RE À LME See a EL] 













| PDT harco ACRÊTE! 
Lr/- - iLSE PASSE 
AR ŒUELQUE CHOSE 
M... LA-DERRERE! 


#7: 


& F tu à | 
Lu 


4 LUE 5 





dd /[ cecHlcecagpez 
D SES ; 
[1/7 Bouge! 


ce 









@) Los 
QU'iss ME FICHENT 
LA-DEDANS PF | 









” sOCATE! 
ME r 
PET | 








trees se 
LA Ur a = ce A ce 
f - s PE ur 

IF _ 






DE seras LE MAÏTREN 


MU CE MON ROBOT, QU'iIL 
Di SAT ! TU PARLES. IL 


L'A ÉTENDU COMME 


SOCRATE ! LINE CALETTE! 
MON PE. SE GALETTE 








VITE, RAMASSEZ SE VIEUX SGINGLÉ? = M 
Gi iL NE SAIT FAS LE FAIRE OBPÉIR,IL IL N À PAS L'AIR TE 


ATTENTION. LE VOiLA Qui 
REVIENT ! 


FAIS GAFFE MARSO 


POiT SAVGIR AU MOINS COMMENT | FLAISANTER, CE 
L'ARRÉTER!IJE VAIÏS ESSAYER DE MACHIN- LA! 


EN TOUT 
CAS,CA L'A 
RENDU 

FURIEUX ! 


GROUILLE-TEX, 
MARLON 





LE RETARDER! 


C'EST MON PEAU-FRÈRE Qui VA 


TRE CONTENT ! JE LU A1 KRACONTE 
Que JAMAIS BESAIN DE SON CAMION 
PEUR TRANSPORTER UN PIANO 
À QUEUE! ILNE ME CROIRA 
JAMAIS ! | 


OUT CAB, IL FAUT L'EMPÉCHER |] TANT QU'ir Y AURA 
DRTIR D'iéi. Si CE GARS-LA / QUELQUE CHOSE À 
IP L'AIR, GA VA FARE TU CASSÉE. DANS LE 
VILAIN # 4 LABORATOIRE, iL N'y 

— À RIiEN A'CRAINDRE, 
. MAIS ATRÈS. 


SONNE,LE DOGLEY! PLACE lit NA TAS LE 
SOMMET TDi CKANE EN 
FEUILLES MÉTALIQUES,, 


IL EST DRÔLEMENT FAUT SE METTRE À SA C NS 







LLALF 





















OUAIS LP... LA VA ON ARRIVE! 
Pis DONC, SAMMY, Y EN À UN DE RAFFUT | 
CHEZ VEUS IVOUS DÉMÉNAGEZ OU QUE? } 

BON,PON TE FACHE TAS. 7 DSA4S ÇA #2 

FAIR RIGOLER!.. OUAIS, C'EST | 

CA ON SE MET EN ROUTE! (4 


TÉLÉPHONE AUX AUTRES, PTIT! DIS -LEUR, 
DE SE RAMENER Li LE AUS VE 

POSSIBLE AVEC QUELQUES BCMBES 
FUMIZÈNES.PENDENT CE TEMPS, JE 
BARRCADER CETTE TORTES 

























RE [ ON VA LE FUOIR pe | 
VOL A | EN SUTE,7IE L ENTENDS 
j PRINCIPE 74 ŒuUI MONTE LES Re 
| DE VRAIT. ESCALIERS. 
KO SUFFIRE! er UE 


PATRONS GA NE TIENDRA 





JAMAIS 






IL EST RES À° L'INTÉRIEUR | PS TONC, SAMMY., CE 
_ Four EMPÉCHER UN GROS MACHN | FROS MACHIN DOIT 
D'EN SORTIR! VOUS AVEZ  g4 RE DRÔLEMENT 
| DR | MUSCLE, 


LES BDOMBES!IT 








= ET r _ = 
AL MEME INSTANT DU LOTE CES 


EH 'MARCO , REGARDE, 
ILNE BOUGE PLUST 4 


f ON DIRAIT 
JEUNES 
RÉFLÉCHIT! 





(GA MaRcHET ) SAS PAGE EN TOUT CAS, il A 


AR DE SE CALMER … 












Qu Er. ee 
ul ESTCE EU IL. 
YA À L'INTÉRIEURT | 


777. UNCHAR 
{A 5 À LI Tf MAUINI ‘0 
V'UNE CERVELLE 
ÉLECTRON QUE APS 


F3 an s F 2h TE 







Ês 
Mal 








TIENS'IL EST Four que 
REVEILLÉ FAIT - iL_ 
ELU LAT dd TOUTIT 


ae —. — 















re 





Et DA 


| À MARCHÉ 


IL CHERCHE _. | 

ELGIDE.ŒUAND 1L 

L'AURA TROUVE, 

A FAF'! SCA LA ÊTRE 
. SA FÊTE EH EH 














+ 
F 
re, 










ON..EN DIRAIT 
DES S'aNAUY 


| \ 










| ON VA $ EN 


L PAUT RÉVEILLER DooLey! | 
. si PECurER! 


/ iL DOT SADIR CE QUE 
et A SONIA E ? a 














JACK. | 
YŸ FAIT UN DROLE 
DE BRUIT, TON 


CHAR D'ASSAUT 2/ Le A 





PC TP |4 ouvre FE 
…. YEUX! | 






FAS Si. 
FORT iMBÉGILE! 
| TU AS ENVIE 


Ve, SE 
UN r # ; 


*, T4 à ; 

ee | = "er 
EE TD) TZ 
at ay 


| —_— 
LE SIGNALI 
IL ENVOIE SON 


SiŒN À LI | 


a 


#, 
SE, 5 


Lu—- 








7 … ÉVIDEMMENT | il Faur \ 
ETRE 1DOT POUR 
POSER TE TELLES 
QUESTIONS ! 


%'ACCRP iL ENVIE L ÉSSANE DE LOCALISER 
y LIENAL MAIS L' ENDPAT OÙ SE TROLIVE 
ES Ep Qui T7 MS, SOCRATE! QUAND (L L'AURA 
Drome O LÉCOLUVERT .iL SE METTISA 
NÉ. EN ROUTE POUR LE DEÉTRUREX 













"il FAUT L'EN | 
| EMPÉCHER À, | 











ns rs 







: EE ESS 


TOUT LE MONDE 
DESSUS ! 


Lan Li 
L \ 4 LL F 
+ : 





CALME P'riri il FAUT TROUVER 


UN MOVEN Pour STPPER CETTE PRUTE | 


AVANT QU'ELLE ARRIVE EN VILLE! 
TONY, FREDDY, SUIVEZ -LE, Mais 
TENEZ- VOUS À DISTANCE! CP 














&4 SAMMY!PASSE - 
@e uw. MOiï UNE 
_@ MITRAÏLLETTE ! 


me 








EU... HM° TU À4S 

AUSSI DES ENNUIS 

AVEC LEUR BÊTE 
RCA ! | 


Tu PARLES! 
| L'EST FOU CE 
EU ON RIGOLE! 
MAIS... ET LE 
TENT 


J Où À ‘ÉOMPRIS! 






| ALLIANCE FOUR AR 





VIDE, TU ES 
VEILLEUX ! VA, MON 
PETIT' VA! 


\ CE NE SONT FAS 
DES GAMINS 


| ME ER | 
* À COMME VOUS tu 


RVoez Done D que 
NE VO f Li 
VO LE N'ODEIT 
QU À LUI-MÊME ET 
QU'IL SE FicHE FAS MAL 
> TE veus! 


N PAG 
FAS, JACK | 
ÉCRASER COMME 
DE VULGAIRES 
PUNAÎSES ! 


TIRE ‘FAS, ZACK I 
JE Suis VENU EN 
AMi ! 









7 CA M'ÉTONNERAITI 
LÈVE FE PATTES, 
POSAQUE ! 


IL À ASSOMMÉE LES TROIS QUARTR TE 
MES LOMMES AVANT DE DISPARAÎTRE 
DANS LA NATURET Si ON NE LE 


| RETROUVE PAS, ZA VA FAIRE TU 


VILAINT JACK, ON TEVRAIT FAIRE 
ER CES 

L AT PRET 

TRués-L À 1 SERRE-MO 
LA MAIN, MARES 

T'es PAS BEAUTES 


UNE FRIPOUILLE MAS 
T'AS AU CœŒUR | 









AVEC FLAISIR, 


L'EST-CE | SE 
QU ES OL S PATRON 


PASSE, PETIT ! 7 
QU'ATTENTS-TU FOUR. 
LES SÉPARER!"F 


ÉCOUTEZ-MO,VOUS PEUX lon À DEA 
EU ASSEZ D'ENNUIS ONE A Fe 





COMMENT ARRÊTER VOS FICHUES 


AL 
“BASTA!' TUU F ET MAINTENANT DITES-NO < 
MÉCANIQUES" —n 


VOUS DEVREZ AVOIR HONTE si RESTE CALME, 
DE DEMANDER À DEUX PÈRES LT D") P'TIT! TU NE SORTIRAS 
DE DÉTRUIRE LEURS Fils. 2Ÿ/ REN DE PLUS TE 
| \\ ES DEUX ANCHOÏS? À 
| 1 COMPRENEZ-NOUS ! : < 
| NOUS SOMMES UN FEU | 
M LEURS MÉRE,EN 
Le) Eu SORTE... 












f__L'ESTTONY, FATRON.IL VOUS SIGNALE . 
QU'ELGIDE S'EST ARRÊTÉ NON LOIN D'i£4 
ANS UN CHANTIER EN CONSTRUCTION ET } 
Qu'il À CESSÉ D'ÉMETTRE CES 
: SaNAUx! 





EN VATURE,TOUT LE MONDE ! 


L VA Y AVOIR DU ZPORT! [145 ANENNENT AVEC NOUSIS1 A TÉURNE MAL, 


JE ME DÉBROULLERA BIEN 


VOUS 
ÂVEZ ENTEN DU, LES 
DATAS VF ALORS 
N ROUTE! 


” 















PEU APRES... ALORS, Fi EST LA JACK! 
LE TONY? CALME ET IMMOBILE COMME 





STATE) UN PAIN FRANÇAIS SUR 
2 NCHE À 









JACK ,€A Y EST 
h LOILA L'AUTRE 1 







Hou HOQUUU ! VER 
 EUGIIIDEN 





S'IL Y À UN VAINQUEUR, | RAVALE TA 
LIN Lui TOMPE Tous Cru: MA 
; EE" 18 31 : ES 1 
DER | C'ETAIT PAS BEAU 
À VOIR? 


MAÏS ALORS, ON NA PAS LE 
QU EST-LE QU ON J£EHOIX! FAUT 
FAIT @ ATTENDRE... 





LS SONT DE FORCE ÉGALE! 
GA RISQUE TE PURER 
LONGTEUPS 


3e Ne sais ras, . L<e 
d DACRIIL EST FARTI 3 
ù PAR LA" Li é M 


| | ALLEZ SOCRATE ALLEZ, SOCRATE 
| QC AUEREEZ: 1, 
ET D -0E) 


TAPEZ-LUI À 





= 


EE Rire nn 2, —- = 


= 


Hu 











APLATIS ! COUME DES 
CRÉPES! FALLAÎT Y 
PENSER ! 








4° 


.. FAUVRE Eux! 
IL DAT AVARG ÉTÉ 

ATEINT TAR LA RAPÂLE 
DE CET MRÉCLE"! 






ST | » 


PES 


DITES-Moi, 





| FEUX AfOrS CNT | “E LR RL 
N eur pe INGLES . QUE 
PPT ils | 
| TEE À É NUS, à 





DEVE 


ALORS , PTIT, 
COMMENT TE 
SENS -TU 7 


/ TooLEy CHAMBRE o1! 
BOOLEY ,CHAMBRE 100! 
(LS TENNENT À ÊTRE 


L'UN TE L'AUTRE! 


“Mis 


Hs 


una 1 





liLS N 


CUAl 
LS TE FE 








LE PLUS LOIN POSIRE 














JE RISQUENT 
E Tu MAL 







SALE 
ÉCRASEUR! 
ATSASSIN! 













ENSUITÉ ON LES A INTERNÉS 
DES GARS COMME CA, CE 

DES DANGERS PUFLICS! FAUT | 
FAS LES LAISSER CoUuRiE! 


MONS 4m : 
VOUDRArS 
LES REVOIR. 





VENEZ , MESSEURS | 
DE VAIS Vous, 
% CONDUIRE: 


LS 5€ SONT | // LS REFUSENT OBSTINÉMENT PE TANTÈT QUAND 3€ LEUR À RENDU ViSiTE, ELLES DL — 
ASSA&IS!? 7] IC SE LAIRLÉT PASSENT LEUR TEMPS FAISAIENT ‘ TIOUUUT " TiouuuuT'! £A / 
_— À | ANS JT Pa 3 = | se : À , _ à : } ae 
| FABRIQUER UNE DROLE DE PS Fe Quai, 1€ Vous LE DEMANDE... 


(PETITE POUPÊE MÉCANIQUE.. 













7 LA CHAMBRE | EUH.Z EST, 
pe LEE TE PBocrcEY ! FAR LA MAIS. 
| MAS IL NM YA VITE ! | 
PERFONNEIT | 




















MENTEUR! DIS - MOÏ UN PEU 
QU 3 AI SURPRIS DANS 
MA CHAMBRE, CETTE NUIT 
VEN TRAIN DE FOULLER 

\ TANS MES AFFAIRES, 
Se. HEINI7 HEINIP 


| & Fe VEUX Mo ANIS F F. À 
nou 2-7 5e deu JE T'APPRENDRAI À VOLER LES PLANS 
(N 17 mn icone DE MON CERVEAU ÉLECTRONIQUE 
| | ? FRERES | MINATURE / à | | ot. 


F 
; ESPÈCE TE SÂLE 
D Mer AUSS:, 
| FATRON!MOi < 
| | k 


LA m LE à mi. 
% FF 


PC) 
#1 j ; . # Ton 


C’EST UNE 
HISTOIRE 
PLEINE DE 
DYNAMITE 









S.BN. - 2 - 8001 - 03221 
S.4. EDITIONS JEAN DUPUIS, as 

39, rue Destrée, 6001 MARCINELLE Belgique) 
57, rué de Lrourné, 1050 BAUXELLES 
industrestraat 13, SITTARD {Pavys-Bask 
Chffusion pour la France 

SA. Maison d'Editions J. DUPUIS, Fils et C'® 
8, rue Ballini, 75782 PARIS Cedex 16. 
imprimé aux Ed, Jean Dupuis «- Märcinelle 


D. 1973/0089/71 


